
Dragonos 
 

 

C’était il y a très longtemps et très loin d’ici. Lors d'une nuit de printemps les dragons étaient revenus près de 
la montagne bleue. C'étaient des créatures sublimes et gigantesques. Ils traversèrent les nuages et leur 
ombre se projeta sur le sol à cause de la lumière de la lune. 

« Gong … Gong » : c'était le vieillard qui ne fermait jamais l'œil qui fit retenGr le gong. C'était toujours lui qui 
voyait les dragons en premier. Il criait pour averGr les villageois: « Les dragons sont de retour ».   

Au pied de la grande montagne bleue se trouvaient deux villages qui étaient très différents. Dans le premier 
village, on voyait des écailles de dragons partout. Les  plus peGtes écailles étaient uGlisées comme 
pendenGfs, les moyennes étaient uGlisées comme décoraGon pour les boîtes aux leNres et les plus grandes 
écailles étaient uGlisées comme toit pour les niches des chiens. Par contre, dans le deuxième village on ne 
voyait aucune des écailles de dragon.  

Une autre différence était ce que l'on apprenait à l'école aux enfants. Évidemment les enfants avaient des 
cours d'histoire, des cours de français, des cours de math. Mais il y avait aussi deux autres cours : un cours 
d'escrime et un cours pour apprendre à apprivoiser les dragons, pour apprendre à devenir un dragono.  

Dans l’école du deuxième village où on ne voit pas les écailles, les enfants apprenaient comment uGliser un 
filet et de quelle façon on pouvait uGliser un couteau. Mais dans l'autre village les enfants apprenaient à 
longueur de journée comment lancer et aNaquer, comment lancer et aNaquer, lancer et aNaquer.  

- Hé mais on va aNraper un dragon et on va l'aNaquer de ceNe façon-là, dit une peGte fille dans l'école du 
village où on ne  montre pas les écailles.  

- Oui, mais bien évidemment vous allez avoir vos écailles les enfants mais ce n'est pas ça le plus important, 
dit leur insGtutrice. Le plus important c'est de savoir ce qu'on va faire avec les filets et les couteaux. Avez-
vous des idées ? Que peut-on faire avec un filet ?  

- Oui moi je sais, dit un garçon, on peut aller pêcher. 

Alors tous les enfants allèrent à la rivière et pêchèrent du poisson.  

- Et que peut-on faire avec un couteau ? 

- On peut ouvrir le poisson et l’écailler. On peut aussi tailler un bout de bois et le faire pointu pour le rentrer 
dans le poisson et le faire griller au-dessus d'un feu. 

- Et que peut-on encore faire avec le filet ?  

- On peut l'uGliser pour aller cueillir des baies.  

Alors les enfants se dirigèrent vers les arbustes : les mûriers, les framboisiers, les groseillers. Ils prirent des 
mûres, des framboises et des groseilles. Mais les mailles du filet étaient trop grandes et les fruits tombaient à 
travers. Alors une enfant eut l’idée de plier le filet en quatre pour que les mailles deviennent plus peGtes. Et 
ça a foncGonné !  Ils mirent toutes les baies dans leur filet pour les emporter. Quand ils eurent fini de manger, 
un des enfants s'assit sur le filet et les autres, chacun d’un côté du filet, soulevèrent leur camarade dans les 
airs. Qu'est-ce que c'était drôle ! Il passèrent une superbe après-midi à apprendre comment uGliser des filets 



et des couteaux. Alors que dans l'école du village d'à côté, les enfants étaient encore occupés à apprendre 
comment lancer-aNaquer et lancer-aNaquer.  

« Gong Gong ». Tout le monde savait ce que cela voulait dire quand le gong retenGssait : les dragons étaient 
arrivés ! Alors, tous sorGrent de leur maison pour admirer ces créatures gigantesques qui aNerrissaient sur le 
flan de la montagne. Elles allaient rester une ou deux semaines dans les groNes sombres de la montagne 
bleue.  

Les élèves les plus âgés étaient maintenant prêts pour aller apprivoiser les dragons et revenir avec des 
écailles. Alors les enfants du premier village se préparèrent. Ils firent signe à leurs parents et à leurs 
enseignants.  

-  Bonne chance les enfants, leur dirent-ils. Et n’oubliez pas : lancer aNaquer, lancer aNaquer. 

Les enfants parGrent dans la montagne. Lorsque la nuit arriva ils s’allongèrent sur le sol froid et uGlisèrent le 
filet comme couverture, mais évidemment les mailles étaient bien trop grosses alors le vent passait à travers 
et ils greloNèrent toute la nuit.  Au peGt maGn, lorsqu'il fallut déjeuner, il trouvèrent les arbres fruiGers. Ils 
cueillirent des framboises, des mûres et des groseilles et les mirent dans les filets. Mais comme ils ne 
connaissaient pas la technique du pliage, toutes les baies tombaient. Alors ils les laissèrent de côté et 
conGnuèrent leur périple vers la groNe au dragon. Lorsqu'ils arrivèrent quelques heures plus tard, ils virent 
au fond de la groNe un énorme dragon vert. 

- Je n’ose pas y aller , dit un garçon.  

- Moi non plus, dit une peGte fille, mais vas-y toi d’abord .  

Personne n'osait entrer dans la groNe.  

- Mais on est obligé d’y aller si on veut ramener des écailles. Si on ne ramène pas d'écailles, on va rater le 
cours !  

Un garçon s’élança à l'intérieur de la groNe et aNaqua le dragon avec son couteau mais sa peau était trop 
épaisse et … Oh le dragon devint furieux. Il s'étendit et devint géant. Il avait des énormes yeux bleus qui 
sortaient de ses orbites tellement il était fâché contre ces enfants. Comment avaient-ils osé ! Le dragon avait 
un souffle glacial qui frigorifia tous les enfants. Ils avaient froid mais ils devaient absolument revenir avec des 
écailles. Alors les enfants tentèrent de couper des écailles du dragon et … un y réussit. Lorsqu’il eut son 
écaille, il courut hors de la groNe et dévala vers la vallée à toute vitesse. D'autres enfants firent de même. 

Lorsqu'ils revinrent au village, les enfants qui avaient réussi à récupérer des écailles étaient fiers et 
montrèrent leurs écailles à leurs parents, à leurs enseignants. Mais les enfants qui n'avaient pas réussi 
étaient tristes de ne pas avoir ramené une écaille.  

- Bon si c’est si difficile que ça, l'année prochaine on fera plus d'efforts et on s'entraînera à lancer-aNaquer, 
lancer et aNaquer, dirent les enseignants.  

C'était maintenant au tour des enfants du deuxième village d’aller récupérer leurs écailles.  

- On compte sur vous, on sait bien que vous êtes capables de le faire, dirent les enseignants.  

Alors les enfants marchèrent main dans la main. Ils chantaient et riaient. Ah c'était une choueNe après-midi ! 
Lorsque la nuit tomba il cousirent leurs filets ensemble et en firent un énorme hamac pour ne pas devoir 
dormir sur le sol glacial. Ils s'endormirent les uns collés contre les autres pour se réchauffer. Lorsque le maGn 
arriva et qu'ils devaient déjeuner, ils cueillirent des baies, des framboises, des groseilles et les emportèrent 



avec eux. Ils pêchèrent aussi du poisson à la rivière et quelques heures plus tard ils arrivèrent à l'entrée de la 
groNe au dragon où somnolait un gigantesque dragon orange.  

Les enfants se rapprochèrent du dragon sur la pointe des pieds. Le dragon ouvrit un œil, puis l'autre. « Des 
enfants » pensa-t-il. Un des enfants ouvrit la gueule du dragon et les autres lancèrent du poisson dans la 
bouche du dragon. « Que c'est bon de manger du poisson ». Le dragon était ravi. Pendant que le dragon 
terminait de manger, certains enfants chantaient et dansaient pour le dragon. Qu'est-ce que c'était drôle ! Le 
dragon s’amusait lui aussi. Mais dans le coin là-bas, un peGt garçon un peGt peu peureux n’avait pas osé aller 
près du dragon. Le dragon et lui se regardèrent dans les yeux. L'enfant vit que le dragon n'était pas très 
content. Que se passait-il ? Vous connaissez la sensaGon d'avoir quelque chose coincé entre les dents ? Eh 
bien c'était exactement ce qui se passait pour le dragon : il y avait quelque chose qui le gênait, du poisson 
peut être. Alors le peGt garçon prit son couteau et se rapprocha tout doucement du dragon, souleva sa lèvre 
et puis enleva une arête plantée dans les gencives de l'animal.  

Alors tous les enfants cousirent les filets ensemble  et en firent une sorte d'énorme couverture. Le dragon 
mit son pied droit sur la couverture, puis le pied gauche et se coucha dessus comme s'il était dans un énorme 
lit. Puis tous les enfants prirent un côté du filet. 1, 2, 3, ils lancèrent le dragon dans les airs. Les enfants 
riaient et le dragon aussi s’amusait. Encore une fois, 1 2 3, et pendant que le dragon était dans les airs, des 
écailles tombaient sur le sol. Le sol était bientôt rempli d'écailles oranges. C'était magnifique ! Les enfants 
prirent chacun une écaille, sorGrent de la groNe et dévalèrent vers la vallée à toute vitesse. Ils arrivèrent à la 
maison où ils montrèrent leurs écailles à leurs parents, et à leurs enseignants.  

- Bravo les enfants vous avez bien réussi, félicitaGons on est fiers de vous, dirent-ils tous.  

Lorsque les parents rentrèrent avec les écailles à la maison, ils ouvrirent des Groirs et en sorGrent des 
classeurs avec des pocheNes en plasGque pour y placer les écailles puis rangèrent les classeurs dans les 
commodes. Vous savez, ce n’est pas le fait d'avoir une écaille qui fait de vous un dragono.  C'est de parGciper 
et de collaborer tous ensemble qui fait de vous des dragonos.  

-  Maintenant oubliez les écailles, oubliez vos examens et allez jouer. Profitez de votre été. 

Alors les enfants allèrent pêcher, ils allèrent cueillir les fruits, ils construisirent des hamacs, bref ils allaient 
profiter de la vie pendant ces vacances. 

 


